
COMMUNES

Le très lion. 'M. BE_'N TT: Ma réponse
à cela étaîit négative; le bureau consultatif

n'existe l'as pouit la décision (lc ces questions.
S- fonctiojns, on le verra pluts tard dans lFar-
ticie qui l'établit, sont absolument différen-
tes. Quanît au comlité rigional, c'est ce que
je po'urraîis appiiele r <iii corps local ou domes-
tique qui existe ci vue (le régler prompte-
mient le s j'roldèis qui s.e présentent dans la
région. Si j 'ai bonne ci m(iioir-e, il il.y a pas

(le isipos.itioni pe rin0itant l'appel à la com-
mîisin dlune &veision d'ln comité régýional.

lu sommeîî. le comîité régional fournit des ren-
se igniiints quiil peuit obte nir rouir peimet-
tre (le ci iîere uei' elécî'.în sur' les questions
(i iniérk local nie n ti oiiî ' da~<Lns le s panagra-
plies 2 et 3. Les léiiîssont celles (le la
commiîssion et non celle s <lii comité régional.
si j 'ai lionne mémire. Tout de même. au
for et à mesure qe nouis ,x iminrions le bilI.
s'il ý,( prîés.ente quelque cllo,- qui piî-'e me
faire ecI iigu i, elavis. je le sîgnalerai au< co-
niitî- P uis suir le p'iraîplie 3. .

M. NELILL: Ava.nt qeîuî le premîïier minis-
iii cuiii11inuco à liiuerce pairiaplie. je

elé i 're r~. îteî queIqupes ohswîru ai ions. Le
preun iur iisitr'e prop osi (le retra n cIr la-

Iué i (i ) à la <lemianie le lihon cia Ile <léputé
u'Hzii ioni-I 'si (M. Milîl).Je crois sa-
voir que( lîinioiniioîi eo l'honîorabhle dléputé est

î,bu ila procéýdure' et tîîempêclîu r ele(s dé-
pin'. s qui ine,'son t puas mc 'are.Il mie
e nul le << cu lna nt que la procéduere proposée
pa r le pr miirnii e n 'auira jus pour effet

laréerla pr.oîcleiri'. miais v a ilcever i à
l'ouv rier le pr di~ e d l'appel, sans modifier
les dépcns'.s et le s délai'.. La comimiss-ion pet

rfn au iii le'. lîtîgis cIvaut la coin-' (le ]'Eclîi-
<jtr (lui -tatiier ., ce (lui dev ra prendre exacte-

nie ut le iii ê'm i te ii. (1w, c i I ouvirier luii-mêmec
ielîit.La courî dle I E li ilijei-i ne siège qei

P .r iiiturualli's et se trouve à 3.000 milles clu
lii t oî' ii P11 i taifilie que ith co mmuission e n
appî île ou1 11oî. bu ennuiiis et le'. eéli'. Seront
les Iuiiîes pour box ir. Je prétendus ce spec-
t vsnei'eet que la clércis'ionî (le la comm iss.ion
suir cos ques'tions de irait être finale, car, après
t out. ces quîestions s-ont d'unei nature peison-
iitlbo. comm nie par' exempde celîle cde savocir qel

!* m p )cvý(iii- r'u il<iouvrierr Aut lieu cde dlire,
o:in on le fait dans l'alinéa (i), que la

coin iii u'.'îou l'euîît. aun lict ( le eléc l Ile-méi-
ni e telle q uc '.1ion. d 'fére î le litige à la coeur
tiIcli p et qui cii disposera, nous cli rions
preserre '.inpbcmvnt que. s'il se pr'ésente une
quiti ion ' <it- laquelle la commiss.ion a besoin
déýii, éclairée, elle pourra elle-même la défé-
nei à la couîr (le I 'E cli iqiîier, d 'une fa (,on gé né-

ra.le . Mais' dis que -tien- dhi fait, comme celle
île six c.r "i Tout Joues es't le patron île Bill

[M. Gaiîîlau I (Bo]3îie i e) .]

Siïiitli. ne dIciraient pas. être exposées auix dé-
lais île, la cour de l'Echiquiier.

Je ferai aus'si remai'ejeer que laîtic 28 sýem-
bIe prescrire la piocédure tout indiquîée pour
interj'eter' appel et également ce que j'appelle-
rais l'ordre réguîlier' des pourxvois d'une autorité

a l'autre . Alors piour'quoi faut-il prescrire
l'équivalent dans l'article 27?

Le tr'è'. bon. M. BENNETT: Il s'agit ici de
dlécidlerî si, o'îi oeî non, les. contestations surt-
gi'ssant de l'application cde la loi devront,
(1111( i il e w<ii soi eut l<s <'ire on'.tai'i''., être
îlé'féiý'i"e' à la ccoii. Touis le smu.s du

cînité ccnie îndront. je cris,î~ <lie pourti'x ter
le doute et niinteýiii l'euniformîité, il e'.t bon

(le eléférer' au juigemenît t(de la couir certaines
ijuiestions qui sescitent îles difficultýés et qui
pîarfi'sî sonît t rès impor'tanîtes pouîr les as'.ures.

-Ncus <isons qu'il n', auia pas d'appel des
<lé cu'.on'. île la c'omrnissi.on; ainsi nus nous
renudons aux ilésit". expriméis. je cicis. pur le
consuil des métiers et îlîî tiaxail, et nous cal-
ilonus les craintes <le l'hionor'able députë de
Hlaiuiiltort-Fst . Atremuenut <lit, on tai ci t
pis iiiîpc-.i'i' à astr la pceine et le'. frii' d'uin
piroc'ès pouri stauier sulin litige. maîiý tictiS
disones <lite la comisiiision priî''a, '.i ele Ige
a propos. déférc' la question à la cour <le

l'Ecliejuiie t'. ait lietu de la cléierelemêe

M. NEILL: I'indix lîlt aura les mêémes frais
pouri faîire valoir' '.es raisons evxant la cocir de

l'eliiii ';piu <imiporte (Ile ce soit liii qui
tri i'iinîtitaxv c(le l'appel ou noti.

Je tr'ès lion. M\. BENNETT: Il v ne
gi'inl différ ice, car dlins <'e cas-ci lacorn-
muissionî. si elle suit la procédutre habituelle,
désigne ra uin avoc.i t pour plaider, noni ias sa
can'.se pîuiseju'elîle n'aur'a pas rendui de dlécision,
tuai'. luin stur le ploint de savocir commientt la
ejun 5t ion i n litige docit être tranchée. C'est

unîe cjii -lion île, droeit et tion cIe fait.
Dans l'article 4 noeus îdisonus qeîu le Geet-

iiue<n e'ons'il pourra établir îles i'ègipeuotnts
ii',c'i vain t l'a priocédu' (lii 'qi 'é gi ra 1< rnel

faits. sus l'empîîire île, cet article-ci. Ces rge
îuîiuts, clouict fixci' F l î H il dans leueli l'aupe

eîî la î'î ejiête clouvcnt être faits. détermliiiiî t' le
f.ieci sciîim'iire c<'e's appi s cii ci ejiêe . e t
e xgclr qut'un aui d' îe cis appels soien t dloins
a la comii oni'.c. La comiioin se co'îtiutc

de, soumie t tre la ejtîcst ion et je suppo-ze <lite
l'oîî procéde ri <le las facon habituelle. c t-à-
dir'e <lite l'avca.t pilaiderta lion pis la cmu-i de
lune cii l'autre <le'. partie'.. niais ser inut 'tiré-
tatîcti à dlonniec à la loi.

M. _NEILL: Je laproux erais ahsoînieint.
i i, 'Ii! une quet ion dle droit, tuais lorijoîqlli

s agit <le saxvoir qui e'.t ou était le p <Cccii de
I oAu tiI unîlus c. n'cr-t-ci pi- là unue (jue'-

lionî (le faiit?


